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P Â Q U E S

Pourquoi cherchez-vous parmi les morts celui qui est
vivant ? (Luc 24.5)

Éditorial

Alléluia ! Il est ressuscité ! Cette certitude qui motive la foi de tout chrétien, nous la célébrerons
particulièrement le 23 avril prochain. Jésus rend toutes choses nouvelles, il est la fin de la Loi,
nous dit Paul (Romains 10.4). Mais en même temps, en Matthieu 5.17, Jésus nous dit qu’il est
venu, non pour abolir la Loi, mais pour l’accomplir. Peut-on concilier ces deux affirmation
apparemment contradictoires ? La méditation du pasteur Robert GILLET (Fleurance) nous
propose une réponse.
Daniel HUSSER nous parle de la croissance impressionnante des Églises cambodgiennes, et des
péripéties de son récent voyage là-bas.
Vous retrouverez aussi la rubrique « Le monde est ma paroisse », qui traite d’un thème
d’importance : l'accession de l'extrême droite au pouvoir avec une revue des attitudes des Églises
autrichiennes face à cette problématique.
le Prix Nobel de la Paix a été récemment attribué à « Médecins sans Frontières » : le saviez-vous
? La lettre à Théophile nous le rappelle.
A travers leur lettre, les Immer nous indiquent la ligne de pensée dans laquelle ils souhaitent que
nous comprenions les projets dans lesquels ils s’impliquent.
Dans ce numéro, vous trouverez aussi un avis chrétien sur un film actuel, des nouvelles du
groupe de jeunes de Munster et de l’Église de Mont-de-Marsan.
Vous trouverez également une contribution à la rencontre du comité exécutif de notre Conférence
Centrale qui aura lieu du 8 au 11 mars 2000 à Zürich, et un article de présentation de l'Église
Évangélique Méthodiste (EEM) en Russie.
Le numéro de mars faisait paraître un « courrier des lecteurs » comportant plusieurs questions sur
Bethesda : une réponse détaillée figurera dans le prochain numéro. Si vous avez des questions
précises à poser, le « courrier des lecteurs » peut être utilisé dans ce but, nous essayerons de
trouver la personne qui saura répondre au mieux à votre question.

Christian BURY

Merci



Depuis le mois de décembre, Monsieur KEMPF Jean-Jacques (Fortschwihr)assure l’intérim pour
la gestion des étiquettes, abonnements et facturation. Nous le remercions pour ce travail
indispensable.

Nouvelle adresse
Veuillez noter la nouvelle adresse pour les abonnements, les règlements et les changements
d’adresse :
Union de l’Église Évangélique Méthodiste – 42, rue Clémenceau, 67240  BISCHWILLER

Photo de couverture : Nicolas GÜNTHER (Bischwiller), ainsi que celle du dernier numéro (panneaux « toutes directions »).

Méditation

Suppression ou
accomplissement  de la Loi ?

« Ne pensez pas que je sois venu pour supprimer la loi de Moïse et l’enseignement des prophètes.
Je ne suis pas venu pour les supprimer mais pour leur donner leur véritable sens. Je vous le
déclare, c'est la vérité : aussi longtemps que le ciel et la terre dureront, ni la plus petite lettre ni
le plus petit détail de la loi ne seront supprimés, et cela jusqu'à la fin de toutes choses. C'est
pourquoi, celui qui désobéit même au plus petit des commandements et enseigne aux autres à
agir ainsi, sera le plus petit dans le Royaume des cieux. Mais celui qui obéit à la loi et enseigne
aux autres à agir ainsi, sera grand dans le Royaume des cieux. Je vous l’affirme : si vous
n'obéissez pas à ce que Dieu demande mieux que les maîtres de la loi et les Pharisiens, vous ne
pourrez pas entrer dans le Royaume des cieux » Mt 5.17-20
Les attitudes et les réactions souvent négatives que nous pouvons avoir quant à la loi en général
(rapport tendu, conflictuel) se retrouvent dans la vie du chrétien quant à son rapport avec la Loi
de Dieu. Ces versets de l’évangile de Matthieu posent la question du rapport entre Christ, le
chrétien, et la Loi de Dieu.
Nous lisons dans l’épître aux Romains (10.4), que « Christ est la fin de la Loi, pour la
justification de tous ceux qui croient ». L'expression « Christ est la fin de la Loi », ne veut pas
dire que Christ a mis fin purement et simplement à la Loi de Dieu, bien au contraire : Christ est
celui qui remet en vigueur cette Loi de Dieu. Il va même plus loin que la compréhension par les
docteurs juifs de cette Loi donnée par Dieu à Moïse :« vous avez entendu qu'il a été dit ... mais
moi je vous dis...».
Quel est donc le rôle de la Loi de Dieu ? Je crois pouvoir affirmer que nous avons au moins deux
fonctions bien distinctes de cette Loi.
- Tout lecteur plus ou moins attentif  du texte que nous avons en Gen 2.15–17 ne manque pas de
se poser la question de savoir pourquoi Dieu donne un tel ordre à Adam. Pourquoi une telle loi ?
L’interdit, la Loi, le commandement sont là pour permettre à l’homme de vivre ce qu’il est, pour



qu’il puisse mettre en action sa liberté, sa responsabilité, sa capacité de choix. Dieu n’a pas créé
les hommes comme des robots pour qu’ils lui obéissent aveuglément. Il a fait des hommes et des
femmes libres de vivre leur vocation d’être à son image et à son service. C’est un élément
libérateur, qui lui permet de vivre en harmonie avec son Dieu et son Créateur : « la Loi de
l’Éternel est parfaite, elle restaure l’âme ; le témoignage de l’Éternel est véridique, il rend sage
l’ignorant. » Ps 19.8
- La Loi possède un deuxième rôle, qui est un rôle pédagogique : «  Ainsi la Loi a été comme un
pédagogue pour nous conduire à Christ, afin que nous fussions justifiés par la foi. » Gal 3.24. Il
faut se souvenir du sens que les grecs donnaient au mot pédagogue. C'était un humble esclave,
armé d'une baguette, chargé de conduire les enfants jusque chez leur maître, pour les empêcher de
faire l'école buissonnière. Voilà le rôle de la Loi : elle nous barre la route quand nous voulons
vagabonder çà et là, et elle nous oblige à chercher refuge auprès de Jésus. La Loi nous conduit à
Christ.
Ceci dit, comment comprendre que Jésus est la fin de la Loi selon le texte de Romains et en
même temps que Jésus est venu non pas pour abolir la loi mais pour l’accomplir, selon le texte de
l’évangile de Matthieu ?
L’évangile de Matthieu a été écrit pour démontrer aux Juifs que Jésus-Christ est le Messie promis
dans tout l’A.T. Il est celui qui est venu réaliser toutes les prophéties de l’A.T. Jésus est celui vers
qui tend tout l’A.T. Il est le point culminant de toute la Révélation. Il ne crée pas une deuxième
alliance qui vient supplanter la première. Jésus est le dernier échelon d’une seule et même
alliance conclue avec Abraham.
« Vous avez entendu qu’il a été dit aux anciens ... mais moi je vous dis... ». Les docteurs de la loi
avaient donné une interprétation particulière de la Loi de Dieu rendant celle-ci superficielle et
légaliste. En fait ils sont complètement passé à côté du sens réel de la Loi et n’ont pas pu ainsi
expérimenter ce vers quoi la Loi voulait tendre : à savoir dans un premier temps nous conduire à
Christ afin d’obtenir notre justification, notre régénération. Et ensuite nous permettre de vivre en
relation intime avec Dieu au bénéfice de sa grâce, de sa miséricorde, de ses compassions, de son
amour, et en pleine harmonie avec lui.
En donnant et expliquant le sens véritable de la Loi et en vivant ce sens véritable et profond de la
Loi de Dieu, Jésus nous donne, dans notre communion intime avec Lui, de vivre cette Loi au plus
profond de notre être et de pouvoir expérimenter une vie en pleine harmonie avec notre Dieu
créateur.
L'expression « c'est pourquoi » (v 19) introduit les conséquences que Jésus va tirer de la validité
permanente de la Loi. Parce que Jésus n'est pas venu pour abolir mais pour accomplir la Loi, et
parce que pas un iota ne passera jusqu'à ce que tout soit accompli, le critère de grandeur dans le
royaume de Dieu est la conformité à cette Loi.
Les chrétiens s'attachent à obéir à cette Loi et à en faire connaître la pérennité aux hommes. Il est
vrai que tous les commandements n'ont pas « le même poids » (Mt 23.23). Cependant, même le
plus petit de ces commandements, précisément parce qu'il s'agit d'un commandement du Dieu
souverain, est important. Atténuer son emprise sur notre conscience, ou restreindre son autorité
sur notre vie, sont des offenses au Dieu qui l'a institué. Négliger le moindre de ces
commandements, c'est se confiner à la place « du plus petit » dans le Royaume. « C'est
l'obéissance qui détermine notre rang dans le royaume du Christ », écrivait Spurgeon.
L’obéissance à la loi de Dieu va me permettre de me développer en harmonie devant Dieu : c’est
ce que l’on appelle la sanctification. La Loi de Dieu procède de Dieu lui-même, de sa personne,
de son être. La Loi de Dieu révèle Dieu lui-même : son amour, sa justice, sa miséricorde etc. Plus



je vais me conformer à cette Loi de Dieu, plus je vais pouvoir pénétrer le mystère de son être, de
sa personne. C’est l’union au Christ.
Nous sommes très loin de l’obéissance légaliste des Pharisiens et d’un certain nombre de
chrétiens...
Comment abordons nous nos rapports avec la Loi de Dieu ? Que Dieu nous aide à aimer sa Loi,
ses commandements... à l’aimer lui-même ! ! !

Robert GILLET

Au-delà de nos frontières

EXPERIENCES VECUES AU CAMBODGE
« Affermis l’ouvrage de nos mains, oui, affermis l’ouvrage de nos mains !» (Ps. 90, 17)

... Jamais le sens de cette prière ne m'a paru plus concret que cet après-midi du dimanche 12
février 2000, au bord d'un cours d'eau, affluent du fleuve Stung-Sen …
Mais précisons d'abord les circonstances. Qu'allions-nous faire là-bas, dans cette campagne
reculée du Cambodge ? Avec les pasteurs Kean UNG et Patrick STREIFF nous venions de
terminer la première semaine d'enseignement pour 97 responsables d'Églises méthodistes, réunis
pour deux semaines intensives dans la capitale, Phnom-Penh. Profitant du week-end libre, nous
avions décidé d'aller visiter les Églises méthodistes de Kompong-Cham, Kompong-Thom ainsi
que quelques-unes des six nouvelles Églises ouvertes depuis 1995 dans la province de Kompong-
Thom par M. VEN VUN CHHEN, pasteur de cette Église et ses collaborateurs.
La route était bonne jusqu'à Kompong-Cham et assez bonne jusqu'à Kompong-Thom. Nous
avions pu y visiter les lieux où, Dieu voulant, sera bientôt construite une nouvelle Église pour les
215 membres actuels de la communauté méthodiste. Pour aller vers Sandan dans le district de
Stung-Sen (à 80 km à l'Est de Kompong-Thom) ce fut une autre affaire, pas de vraie route, mais
plutôt une piste parsemée d'obstacles tels que bancs de sable, marécages, trous profonds et ponts
en mauvais état. Seuls des chars à bœufs et des véhicules « tout terrain » peuvent y circuler
pendant la saison sèche. Pendant la saison des pluies on utilise des vélomoteurs et des canots.
Grâce à Dieu et à notre chauffeur conduisant sa camionnette 4 x 4 avec l'habileté d'un pilote du
Paris - Dakar, nous arrivons à temps au village de Roneam Mean Chey-Sandan, après 3 heures de
route et un ensablement.
Quelle joie de célébrer le culte avec la communauté méthodiste de ce village, passée de 3
membres à 118 depuis 1996 ! Tous assis en tailleur sur des nattes dans une grande maison
traditionnelle en bois et sur pilotis, nous avons chanté, prié et écouté la Parole de Dieu. C'est avec
grande reconnaissance aussi que fut accueillie la nouvelle qu'aux moyens et travaux des chrétiens
du lieu s'ajoutera maintenant l'aide solidaire de l'œuvre missionnaire de l'Église Évangélique
Méthodiste, afin de permettre la prochaine construction d'une Église pour la commune de
Sandan.
Le retour allait nous réserver des difficultés imprévues. Arrivés près d'un pont situé au fond d'un
ravin, nous voyons le désastre : un petit camion, lourdement chargé a défoncé le pont de bois et y
reste bloqué, empêchant toute traversée à cet endroit. Combien de temps faudra-t-il pour le sortir
de là et pour réparer le pont ? Nous devons rebrousser chemin, revenir au point de départ et
prendre une autre piste encore plus difficile... et nous voilà devant un autre pont : poutres et



planches branlantes, pourries, cassées ou carrément manquantes. L'eau est profonde et les rives
bordées de massifs de bambous. Impossible de traverser le pont dans cet état. VEN VUN
CHHEN et les deux responsables de l'Église de Kompong-Cham (Sin Ten et Um Lin Khorn) vont
récupérer des planches sur les restes du prochain pont à 200 m de là. Notre pont, ainsi consolidé
supportera-t-il la charge ?  Nous ignorons quelle sera la résistance des deux poutres qui
supportent le tout.
L' « ouvrage de nos mains » est maintenant achevé, nous ne pouvons faire autre chose que prier.
Le chauffeur décide de tenter seul le passage. Nous nous plaçons près du pont et prions dans le
même sens que le psalmiste :
« Éternel notre Dieu, que ta grâce soit sur nous,
Affermis l'ouvrage de nos mains,
Oui, affermis l'ouvrage de nos mains ! »
La voiture prend son élan et, dans un rugissement impressionnant franchit le pont qui vacille ...
mais tient bon. Nos supplications se transforment en « Alléluia ! » sonores ... Oui, au moment
opportun, l'Éternel a bien voulu affermir l'ouvrage de nos mains !
Il s'agit maintenant de contourner le prochain pont, totalement impraticable. Le chauffeur nous
demande de continuer à pied pendant qu'il ira chercher à travers la campagne un passage à gué.
Nous avançons sous un soleil cuisant et voyons la voiture s'éloigner puis, soudain, s'arrêter. Le
chauffeur a presque terminé son contournement mais le voilà bloqué par un passage marécageux.
Il court à droite et à gauche pour trouver une autre voie, mais en vain. Nous prions à nouveau :
« Seigneur, protège-le pour qu'il ne mette pas le pied sur une mine …», il y en a encore tellement
et elles font tant de victimes ! Nous disons un profond « Merci, Seigneur ! » lorsqu'il revient
enfin à sa voiture.
A nouveau, l'« ouvrage de nos mains » devient nécessaire. Avec du bois, des branches, de la
paille et des herbes sèches un chemin provisoire est construit dans la vase.
A nouveau les prières montent vers Dieu, le moteur hurle, les roues patinent, la boue gicle puis,
péniblement la voiture rejoint la piste. Le plus dur est fait !
Nos cœurs sont pleins de reconnaissance envers le Seigneur pour tous les signes de sa bonté et de
sa puissance manifestés dans le développement de son Église à Sandan et dans le district de
Stung-Sen.
Je crois aussi que nous n'oublierons jamais l'enseignement si précieux qu'Il nous a donné sur ce
chemin, c'est-à-dire l'efficace complémentarité entre sa grâce, notre prière et notre action, ainsi
qu'entre l'œuvre imparfaite de nos mains et la perfection de sa puissance et de son amour envers
nous.
Quant à l'œuvre des Églises chrétiennes au Cambodge, prions tous pour que l'Éternel l'affermisse
solidement et durablement.

Daniel HUSSER

Nouvelles internationales

L E  M O N D E  E S T  M A  P A R O I S S E



Diversité de réactions après la formation de la coalition gouvernementale de droite /
extrême-droite en Autriche
La coalition entre démocrates-chrétiens et extrême-droite suscite des réactions contrastées.
L'évêque catholique de Vienne n'a pas explicitement condamné la formation de cette coalition. Il
invite seulement à juger ce nouveau gouvernement sur ses actions futures. « Chaque
gouvernement a le droit d'être jugé sur ses actes. Cela vaut aussi pour ce gouvernement ».
La direction de l'Église protestante en Autriche s'est exprimée également avec une très grande
prudence. Le Conseil supérieur de l'Église s'est d'abord déclaré « inquiet de ce qui peut se passer
dans le pays », mais accepte « la formation d'un gouvernement légitimé démocratiquement ».
Les chrétiens évangéliques fédérés dans le cadre de l'Alliance Évangélique adoptent une position
semblable à cet évêque catholique comme à ces dirigeants protestants : ils souhaitent qu'on donne
au nouveau gouvernement l'occasion de faire ses preuves, « qu'il fasse une bonne politique pour
le bien de tout le peuple ». En réalité, les Évangéliques d'Autriche ont de la peine à percevoir le
danger que représente HAIDER. Ils protestent contre la diffamation dont leur pays fait l'objet : à
leurs yeux, l'Autriche est à tort décrié comme un « pays nazi  », pensent-ils, rappelant au passage
que jusqu'ici la justice du pays a durement réprimé toute provocation nazie et que jusqu'ici
l'Autriche n'a pas failli non plus à son devoir d'hospitalité vis-à-vis des étrangers, surtout pendant
la guerre des Balkans.
Le service diaconal de l'Église protestante d'Autriche redoute que le gouvernement mis en place
exécute son programme d'intégration, comprenant à ses yeux « des côtés inhumains ». Ainsi il
n'est pas question dans ce programme des 70 % des demandeurs d'asile ne touchant aucune aide
de l'État et se trouvant « jetés à la rue sans aucune perspective ». Pour le professeur de Théologie
Réformée Ulrich KOERTNER (Vienne), la formation du nouveau gouvernement autrichien n'a
rien d'une alternance démocratiquement légitime. Elle ébranle la république jusque dans ses
fondements moraux et spirituels. Quand un parti se réclamant de valeurs chrétiennes conclut une
coalition avec un parti, « dont le président a été condamné par le Parlement Européen en raison
de ses déclarations xénophobes et racistes », alors prime « un régime d'exception spirituel et
moral ».
Le Comité du Conseil œcuménique des Églises en Autriche (OeRKOe) - dont l'Église
Évangélique Méthodiste fait partie - abonde dans ce sens : déjà, il tonne contre des décisions
influencées par la xénophobie et en appelle à résister au « poison du racisme et de l'intolérance »,
ainsi qu'à la peur de l'étranger. Les Églises autrichiennes, rappelant les valeurs de l'Évangile,
plaident pour « une société juste, ouverte et humaine » et s'opposeront de façon décidée à toute
accusation générale contre un groupe de population et à toute discrimination religieuse et raciale.
Même son de cloches du côté de l'Action Catholique autrichienne (KAOe) : cette organisation
voit des « signes menaçants » en matière de politique à l'égard des étrangers. Pour l'Action
Catholique, conservateurs et extrême-droite se sont mis d'accord sur des quotas d'immigration, ce
qui revient « de facto à une immigration zéro  ». Les militants catholiques craignent également un
durcissement en matière d'asile et lancent un appel à la vigilance du côté des organisations de
défense des droits de l'homme.
Dans son ensemble, la famille protestante s'inquiète donc de l'évolution de la situation et sort de
son mutisme :« l'Église en tant que telle ne devrait pas rester silencieuse dès lors que la politique
en place suscite la peur et fait reculer la solidarité dans la société. Aussi nous engagerons-nous
en toute modestie contre le racisme et la xénophobie, contre le démantèlement social renforcé



massivement et contre toute forme d'antisémitisme. Nous élèverons notre voix dès lors que la
politique met en cause sa responsabilité en matière de dignité humaine et de droits de l'homme »,
ainsi s'expriment plusieurs représentants des Églises. Ils appellent tous les responsables politiques
à être « fair-play » et à adopter un langage qui « prenne en compte les règles du jeu d'une société
civilisée ». Cette dernière déclaration était signée entre autres par la surintendante Gertraud
KNOLL (Eisenstadt), qui s'était portée candidate en 1998 pour le poste de chancelier d'Autriche,
par l'évêque de l'Église Vieux-Catholique, Bernhard HEITZ, et par le surintendant de l'Église
Méthodiste, le pasteur Helmut NAUSNER (tous les deux de Vienne).
Ce dernier a par ailleurs dressé un portrait sans concession du leader populiste Jorg HAIDER
:« C'est un nouveau genre de politicien - intelligent et dangereux ». Et d'ajouter :« Je suis le
pasteur d'une Église comptant des ressortissants de beaucoup de nations. C'est la raison pour
laquelle nous nous sentons toujours très gênés quand les populistes jouent dans leur
argumentation avec les sentiments et les peurs des gens en les retournant contre les étrangers.
Pour HAIDER, tout ce qui peut lui rapporter des voix est bon à prendre. Je travaille souvent
pour notre Église en Europe de l'Est et suis convaincu que l'ouverture de l'Union Européenne à
l'Est est la condition nécessaire à la stabilité de cette région. HAIDER n'a pas cessé de faire des
déclarations véhémentes contre nos voisins d'Europe de l'Est. » Wilfried NAUSNER ne croit pas
que le président du FPOe comprenne la problématique du monde d'aujourd'hui. « Il comprend ce
que les gens veulent et redoutent dans les bistrots, les magasins et les associations mais il leur
présente des idées et des solutions simplistes pour l'avenir. D'un côté, il est habile et maîtrise le
jeu politique, d'un autre côté il est bête et ne comprend pas le monde où nous vivons. »
Nous avons toutes les raisons du monde pour garder l'œil ouvert. Veillez et priez... Un homme
averti en vaut deux !
Synthèse réalisée à partir d'EEMNI.

Jean-Philippe WAECHTER

Lettre à Théophile

A c t i v i t é s  h u m a n i t a i r e s

Cher Théophile,
En Décembre 1999, les médias nous ont informés que le Prix Nobel de la Paix a été attribué à «
Médecins sans Frontières » (MSF). J'ai été très touché par cette distinction. Je me suis fortement
réjoui de ce qu'un organisme humanitaire soit honoré.
Par MSF tous les organismes humanitaires sont valorisés et mis à l'honneur. Je constate avec
vous et tous les lecteurs du Messager Chrétien que ces organismes sont nombreux de nos jours.
Ils sont efficaces et offrent le meilleur d'eux-mêmes. Certes, les faux pas ne sont pas exclus et
nous peinent ici et là - mais nous voulons honorer ce qui est positif et constructif.
Cependant, je n'oublierai pas que ce sont essentiellement des chrétiens qui dans leur foi et leur
diaconie, sont à l'origine de ces actions humanitaires. Nous rappelons l'attitude accueillante des
communautés chrétiennes du temps de l'Église primitive. Nous nous souvenons de l'accueil dans



les couvents, dans les ordres caritatifs. La diaconie a été une préoccupation des Réformateurs, le
18e et surtout le 19e siècle ont été biens riches en initiatives diaconales et humanitaires. Nous
nous souvenons d'Henri DUNANT, de Florence NIGHTINGALE, de Théodore FLIEDNER pour
n'évoquer que ces noms, parmi les milliers d'engagés.
Ce qui me touche, c'est que de nos jours des femmes et des hommes, qui ne vivent guère une
relation ecclésiale, se motivent dans l'action humanitaire, assument la relève diaconale. Ils
soutiennent ceux qui sont dans le besoin, soulagent, soignent, réconfortent. L'activité de l'Église,
quelque soit la dénomination n'est aucunement à minimiser. Elle est concrète. Nous apprenons
avec émotion l'envoi de denrées alimentaires, de textiles et d'autres biens en faveur des
nécessiteux par des communautés chrétiennes locales, par des personnes. Beaucoup d'ONG
(Organisations non Gouvernementales) offrent de l'aide, par exemple MSF, les Restos du Cœur
etc. Certes nous sommes conscients que la pauvreté augmente dans le monde d'aujourd'hui. Les
médias nous le répètent - et cherchent à nous mobiliser.
Que faire en face de telle catastrophe dévastatrice ?  La réalité des guerres si nombreuses nous
accable et notre aide nous parait si petite, même insignifiante ! Conscients que notre action reste
relative, nous ne nous adonnons toutefois pas au découragement. Nous persévérons dans notre
activité diaconale, car nous sommes conscients, que le Christ œuvre par nous, malgré la relativité
de notre action. Réconfortés par lui, nous réconfortons. Nous soutenons les actions humanitaires
de notre Église Évangélique Méthodiste, nous encourageons le S.E.L. dans son activité, et dans la
mesure de nos possibilités nous ne nous lassons pas de faire le bien.

Samuel LAUBER

Au-delà de nos frontières

République Démocratique du Congo
Les échos des Immer

samedi 4 Mars 2000

Voilà à nouveau quelques nouvelles de notre famille et de notre travail au Congo.
Clara a commencé l'école début janvier et s'y plaît beaucoup. Elle nous récite ses comptines,
raconte la discipline en classe etc. C'est parfois amusant de voir comment elle perçoit les choses.
Elle est revenue par exemple une fois en nous demandant si nous connaissions la directrice. On
menace les enfants qui ne sont pas sages d'aller chez elle, et il paraît qu'elle aurait même un «
poney d'âne » ! C'est un peu assimilé pour Clara à sorcière, ogre ou quelque chose comme ça !
L'institutrice la trouve parfois comique dans ses réflexions. Elle est vive pour comprendre les
consignes d'exercices et se débrouille très bien.
Siméon a maintenant sept mois. Au cours des deux dernières semaines il a eu ses trois premières
dents. Cela ne s'est pas fait sans peine autant pour lui que pour nous ! Il réclamait de rester dans
les bras autant que possible. Il est quand même en général très agréable, pas sauvage du tout. Nos
visites apprécient toujours de pouvoir prendre un moment sur les genoux un petit garçon qui reste
souriant.
Céline a commencé début janvier à donner quelques cours de musique dans l'école anglophone de
notre Église. Décidément le diplôme d'infirmière peut mener à tout ! Il y a deux classes. Pour les



plus jeunes le cours se fait en anglais, pour les plus grands en français. Cela représente une
vingtaine d'enfants. C'est peu et donc très sympathique.
Depuis notre dernière lettre, Éric a eu l'occasion de partir à deux reprises à Kamina. Ces
déplacements ne sont pas très faciles à vivre. Le papa et le mari manquent à la maison !
Heureusement il y a la phonie qui permet d'être en contact presque tous les jours. Clara peut
parler à son papa et l'invite à revenir vite quand le menu du soir lui convient très bien ! Ces
communications sont précieuses pour Céline et les enfants, mais aussi pour Éric qui se sent
parfois un peu seul au milieu des difficultés nombreuses liées au travail. Nous sommes pourtant
encouragés de voir que ce qui a été commencé continue.
Avant de vous donner plus de détails sur nos activités, nous voudrions vous livrer quelques
citations qui nous semblent à propos :
- « Si la mission a changé de visage c'est qu'elle est devenue partenariat. Qu'elle soit dans le
domaine de la formation théologique ou sur le plan du développement économique et technique,
elle n'est utile que si elle donne une impulsion et favorise les initiatives locales. »(1). « Par le
passé, nous autres Occidentaux avons appris aux Africains à se tourner vers nous pour résoudre
leurs problèmes notamment matériels. Lorsque nous voulons les libérer de la dépendance ainsi
créée ils ont de la peine à le comprendre. J'ai pris conscience qu'une partie des solutions à leurs
problèmes était chez eux. Il s'agit de mettre à jour des potentialités de ressources, et d'analyser,
région par région, les possibilités de développement sur place. Parfois, ce sera un petit projet
industriel, ailleurs l'agriculture, l'élevage ou la transformation de produits. Il ne s'agit pas de se
couper d'eux, mais de les aider différemment, encourager et former les chrétiens à devenir
autonomes financièrement. Il s'agit de réactualiser notre image de la mission. »(2) C'est dans cette
ligne de pensée que nous souhaiterions que vous compreniez les projets dans lesquels nous nous
impliquons.
Le programme de recyclage des pasteurs dont nous vous parlions en novembre, va pouvoir
donner ses premières sessions ce mois-ci. Des livres de théologie ont pu être empruntés à la
bibliothèque de Kabongo et mis à la disposition des pasteurs responsables de cette formation. Des
vélos ont été achetés pour qu'ils puissent se rendre dans les différents districts pour donner les
séminaires. Un container partira prochainement d'Europe et amènera beaucoup de littérature pour
ce programme. Jusque là, nous faisons avec les moyens du bord ! Nous saisissons cette occasion
pour remercier tous ceux qui s'investissent pour ce container, en dons de toute sorte, temps,
argent, livres, matériel, bandages, etc. Sans cette chaîne qui commence chez vous pour venir
jusqu'ici, les difficultés seraient plus grandes pour la continuité des projets.
A Kamina, l'élevage de poulets donne de bons résultats. En plus des poulets de chair nous avons
pu acheminer des poussins de ponte. Cela permettra de vendre les oeufs qui jusque là viennent en
grande partie de Lubumbashi. Les coqs obtenus seront vendus pour améliorer la race locale. En
ce qui concerne les fermes, les activités se poursuivent. Les fermes devraient être autonomes
financièrement à partir de juillet. C'est un grand défi que nous espérons pouvoir relever en
équipe. Nous venons d'ouvrir un comptoir de vente pour semences, médicaments vétérinaires,
outillages, produits de traitements, etc.
Le dispensaire médical a bien changé. Les travaux de réfection ont pu être faits, du nouveau
matériel est là et le personnel travaille avec fidélité. Éric continue de superviser l'hôpital de
Kabongo. Après avoir constaté de graves erreurs de gestion, il a fallu prendre des mesures
radicales. Il semble que cela ait porté du fruit, le dernier rapport de l'administrateur était meilleur
et plus optimiste. La collaboration entre Éric et l'administrateur est très bonne et cela a
grandement aidé. Il y a dans cette région beaucoup de réfugiés de guerre qui ont fui à cause de



l'insécurité. Ils se retrouvent très démunis. La Croix Rouge a un projet pour les aider, Éric fait le
lien entre Kabongo et la Croix Rouge par la phonie.
Nous devons jongler avec tous ces projets en œuvrant malgré bon nombre de difficultés
prévisibles ou non. Les fermes ont malheureusement été victimes de vols par des militaires
armés. Le stock d'arachides étant vide, ils ont pris de la volaille et du petit bétail. Il est vraiment
regrettable de voir les efforts anéantis par ces voyous. Notre énorme problème actuel est la
carence de monnaie locale en circulation. Tout en est handicapé et les conséquences peuvent
remettre en cause tout un projet. Par exemple, au moment où il fallait investir en semences, il a
été impossible de trouver auprès de notre trésorier l'argent nécessaire, les poussins ont été achetés
mais nous n'avons pas encore obtenu l'argent pour la seconde expédition de nourriture. Nous
pourrions vous citer d'autres exemples qui seraient comparables et tout aussi catastrophiques.
En ce qui nous concerne, nous apprenons aussi à compter très juste pour nos frais courants. Cette
semaine, pour avoir des tomates, carottes et oranges nous avons fait un échange avec des
concombres de notre jardin. Nous n'avions plus d'argent à la maison ! Pourtant nous ne pouvons
pas nous plaindre, nous restons parmi les privilégiés et en sommes bien conscients. Il y a une
pénurie grave de carburant. Le peu de trafic routier existant à l'intérieur du pays est complètement
paralysé. Les gens de Lubumbashi se tournent de plus en plus vers la Zambie d'où ils reviennent
le coffre plein de jerricans.
La situation politique reste calme sur Lubumbashi même s'il n'est pas rare d'entendre des coups
de feu ! Les combats continuent plus au Nord.
Nous vous remercions pour votre soutien fidèle dans la prière pour le Congo, les projets de
l'Église et pour nous-mêmes. Nous vous envoyons toute notre affection et nos meilleures pensées,
Notre adresse :
U.M.C.
Éric, Céline IMMER
P.O. Box 20219
KITWE / ZAMBIA
E-mail : ECImmer@maf.org (textes bruts uniquement).

(1) Jacques Blandenier, auteur d'« Évangélisation du Monde ».
(2) Charles-André Geiser, coordinateur de la Mission Biblique franco-suisse.

Éric, Céline, Clara, Siméon

Page des jeunes

DETENTE...
Une fois n'est pas coutume, je me fais commentateur de film pour le compte de la page des
jeunes. Exercice plutôt périlleux, puisque je suis de loin plus « scientifique » que « littéraire ».
Loin de tout formalisme et de toute critique objective de référence, je vous livre donc ici mes
états d'âme à la sortie du film « La plage », rien de plus.

Bon, que les choses soient claires entre nous : je ne suis pas allé voir ce film par passion pour son
acteur principal. Je me demandais ce qu'il était capable de faire dans un registre moins



romantique que T...... . Deuxième chose : ce film ne contient pas que des scènes « regardables
sans avoir de cas de conscience chrétiens »... le monde est ainsi fait et on doit vivre dedans même
sans adhérer à tout ce qui s'y passe. Pour rentrer dans le vif du sujet, je dirais que toute l'histoire
part d'un rejet de la société. Intéressant pour nous chrétiens, qui souvent, ne pouvons pas non plus
vivre dedans en y étant à l'aise ! Notre cher Leonardo est à la recherche de quelque chose de
différent, quelque chose de nouveau, de meilleur que ce qui l'entoure. Il s'est lancé dans sa «
quête du bonheur » à lui. C'est peut-être chercher loin que de comparer ce comportement à celui
d'un chrétien, mais il n'en est pas moins vrai que le premier truc qui m'ait marqué dans ce film,
c'est que l'on voit que l'homme a besoin de quelque chose, sans forcément savoir exactement ce
que c'est. Je n'aime pas les raisonnements faciles qui me pousseraient à dire « c'est Dieu, point
final », alors je laisse encore un peu le doute planer.
Que fait notre Richard ? En fait je crois qu'il fuit plutôt la réalité de la vie qui peut être dure
parfois, en se créant une nouvelle personnalité, une nouvelle histoire, un peu déjantées je dois le
reconnaître. Plutôt facile, non ? Mais finalement, fuir pour autre chose c'est un peu tourner en
rond parce qu'en fait, ce n'est jamais fondamentalement autre chose. Il n'y a que Jésus qui puisse
nous permettre de profiter pleinement de chaque jour, qu'il soit beau ou moche. La joie et la paix
qu'il place dans nos cœurs ne sont pas liées à quelque chose d'éphémère, heureusement. Mais
bien sûr, faire se convertir Leonardo sur grand écran, ça l'aurait pas fait. Qu'est-ce qu'il cherche
notre Richard ? Je ne l'ai compris que plus tard : je pense qu'il cherche simplement un sens à sa
vie, il se cherche une raison de vivre. D'abord c'est faire de nouvelles expériences toujours plus
folles ; ensuite c'est trouver cette plage « parfaite »; ensuite c'est prendre du bon temps, rien que
du bon temps... là encore c'est raté. Dur dur d'encaisser ces frustrations de pas savoir pourquoi on
se lève le matin, pourquoi on vit tout simplement. Personnellement, je sais que mon réel but dans
la vie n'est pas de vivre une vie folle ou « pépère », mais simplement d'être à chaque instant là où
Dieu me veut.
A la fin du film, notre Richard s'en sort avec un vécu supplémentaire et une certaine philosophie
qui lui permettent d'être bien dans sa peau. C'est un peu facile je trouve. Je ne vous raconte pas
comment se termine l'histoire en détail, mais si jamais vous ne voulez pas le voir, sachez au
moins que vous ratez des superbes images de paysages. Voilà donc ce que j'en retiens : ce film
m'a prouvé que les gens qui m'entourent ont vraiment besoin de Dieu, et que ce n'est pas juste une
idée rassurante qu'on cultive à l'Église. Enfin (« et je terminerai là-dessus » comme le disent
certains pasteur à la fin du message), j'ai bien envie de faire un petit parallèle avec un autre film,
tout aussi « marginal » : « Fight Club »... là-dedans aussi, le ras-le-bol du monde environnant
grille littéralement le cerveau au héros du film. Ca mène à une « machine de destruction »
effroyablement bien montée : pour avoir mieux, il va falloir détruire ce qui existe. Là encore,
c'est grossier, mais, tout en restant intègre dans notre foi, modérons le rejet « du monde » que
nous cultivons (peut-être à raison !) parce que c'est quand même dangereux ! Je vous laisse y
réfléchir...

RESUME DU FILM... pour ceux qui ne le regarderont jamais.
Richard (alias Leonardo) n'en peut plus de l'univers « préchauffé » dans lequel il vit. Il veut du
nouveau, de l'excitant, il part donc en Thaïlande et y rencontre Buffy (vu dans Trainspotting,
James Bond, Full Monty). Ce dernier lui parle - dans un de ses délires assez enfumé d'ailleurs -
d'une plage idyllique légendaire, quelque part sur une île de la baie. Richard tente l'aventure avec
deux français qui logent dans le même hôtel que lui. Suite et fin, en bref : ils arrivent dans ce qui
est qualifié de « paradis terrestre », mais qui se dégrade et dégénère peu à peu, jusqu'à disparaître
: la communauté doit quitter le terrain.



Thomas ELTZER

Petits potins de la vallée de Munster
En quelques mots, je vais essayer de vous présenter un peu les activités et le fonctionnement du
groupe de jeunes de Munster. Avec un effectif pouvant varier de 10 à 15 personnes, le GDJ de
Munster se retrouve tous les samedis soirs (sauf cas de force majeure) pour faire toute sorte
d'activités. La première partie de la soirée comprend toujours des chants (sauf quand les
musiciens sont absents), un moment de prière et une courte réflexion spirituelle. En deuxième
partie de soirée, les activités peuvent être de différents types, et nos dirigeants essayent d'alterner
moments de détente et moments plus spirituels. Les moments de détente peuvent être des jeux, ou
le « visionnement » d'un film, ou encore une sortie à l'extérieur (piscine ou autre). les moments
spirituels quant à eux englobent tout ce qui est réflexion, qu'elle soit faite par un intervenant
extérieur ou non.
Les dernières activités du GDJ :
- participation au concert Musik'tus à Marckolsheim : cette première participation fut couronnée
de succès, puisque 15 jeunes de Munster ont bloqué leur après-midi et leur soirée pour faire le
déplacement. Pour ma part, j'ai été plutôt agréablement surpris par la diversité et la qualité des
interprétations des différents groupes (entre autres « JOKER » pour qui c'était une première) ;
- préparation et réalisation d'un culte: cette préparation s'est effectuée sur trois samedis
consécutifs, durant lesquels nous avons fait de notre mieux pour présenter quelque chose
d'original et de plaisant au culte. Ce ne fut pas toujours évident, mais nous y sommes tout de
même parvenu. Nous avons réalisé une fresque, un sketch et d'autres choses, ayant pour but de
rendre le culte assez vivant. Le texte de base était Esaïe 53.
Les nouveautés du GDJ :
- depuis peu, le groupe de jeunes de Munster a constaté une montée en grade de deux de ses
participants (Matthias ACKER et Yann ROLL) qui, à la demande de notre grand chef Christian,
ont accepté de le seconder dans sa tâche ;
- l'instauration d'un moment tisane, qui se fait plus ou moins régulièrement. Cela se passe à la fin
de la soirée, et permet à chacun de prendre des nouvelles de l'autre, de parler tranquillement, de
raconter notre semaine, et bien d'autres choses encore. Ce moment est très apprécié de la majorité
des membres du GDJ. Je finirais simplement par un avis personnel sur le GDJ de Munster. Cela
fait maintenant quatre ans que je le fréquente et je le fais car je m'y sens bien. L'ambiance entre
nous est très bonne, et nous faisons des choses intéressantes. Personnellement, le GDJ m'apporte
beaucoup, car il me permet de me retrouver avec des personnes qui ont le même age et les mêmes
problèmes que moi. Je mesure la chance que j'ai d'y trouver de vrais amis sur qui je peux
compter, ce qui n'est pas le cas de tous les jeunes que je côtoie ailleurs.

Samuel ACKER

PLUS LOIN…
Pense à noter dans ton agenda peut-être déjà bien rempli :
- encore et toujours, Pentecôte 2000 courant juin. Tout le monde est au courant, et surtout ton
responsable de groupe de jeunes. I' rest' p'us qu'à t'inscrire !



- le 13 mai aura lieu à l'Église Mennonite de Colmar-Ingersheim (Haut-Rhin) une rencontre des
groupes de jeunes des environs, organisée par J.P.C. Début dans l'après-midi, et fin… en fin de
soirée. Désolé, j'en sais pas plus pour l'instant ;
- profite de la page des jeunes pour diffuser ton info dans cette petite section reservée aux
« annonces ». Fais-moi part du bon plan dont tu as entendu parler, et je me charge du reste :

ELTZER Thomas
2, rue de Buhl

68630 Mittelwihr
06.62.69.61.91

Salut!

Conférence Centrale

A TOUTES LES ÉGLISES DE LA

CONFÉRENCE CENTRALE DU CENTRE

ET DU SUD DE L'EUROPE

Cet article est déjà une contribution à la rencontre du comité exécutif de notre Conférence
Centrale qui aura lieu du 8 au 11 mars 2000 à Zürich. Cette lettre d'évangélisation se veut un
encouragement aux Églises et à ceux qui sont engagés dans l'œuvre de Dieu à poursuivre l'œuvre
dans laquelle le Seigneur nous a engagés.

Chers frères et sœurs,
C'est de Laichingen en Allemagne, siège de La « Mission sous tente » de notre Église en Europe,
où, du 20 au 24 novembre 1999, le groupe de travail « Mission et Évangélisation » de la
Conférence Centrale du Centre et du Sud de l'Europe tenait sa session annuelle, que nous vous
saluons fraternellement.
1999 – 2000 – 2001.
Les années passent, mais l'Évangile, la Bonne Nouvelle de l'amour de Dieu pour les humains ne
change pas, parce que Jésus-Christ est le même hier, aujourd'hui et pour toujours. Voilà pourquoi
notre mission reste la même : il est indispensable que cette Bonne Nouvelle parvienne aux
femmes et aux hommes de notre temps. Mais comment ? Nous devons sans cesse réfléchir à la
meilleure manière de communiquer cet Évangile à nos contemporains. C'est ce que nous faisons
lorsque nous nous retrouvons une fois par année, venant des différentes régions de notre
Conférence Centrale. Nous partageons nos expériences, entendons comment Dieu agit dans ces
différents endroits et apprenons beaucoup des uns des autres.
En jetant un regard sur l'année écoulée, nos cœurs sont remplis de reconnaissance pour ce que
Dieu a de nouveau accompli. De nouvelles Églises ont vu le jour. Des jeunes et des personnes
âgées, des enfants et des adultes ont entendu pour la première fois dans leur vie la Bonne
Nouvelle ; plusieurs se sont décidés à suivre Jésus-Christ, d'autres ont décidé de reconsacrer leur
vie à son service et beaucoup ont reçu une nouvelle espérance, un courage renouvelé pour



affronter et vivre un quotidien souvent difficile et douloureux. Cela nous réjouit, nous remplit de
reconnaissance et nous conduit à louer Dieu.
Quelquefois, nous réalisons que nous avons fait des erreurs et que nous nous sommes rendus
coupables face à Dieu et aux autres. Cela nous fait réfléchir, nous conduit à reconnaître nos torts
et à agir d'une nouvelle manière, mais avant tout à intercéder et à prier.
Le logo de la « Mission sous tente » de notre Église qui s'engage dans toute l'Europe est  « Tous
ont besoin de Christ ». Les tentes, « l'EMK mobil » (un bus servant comme bar à café et aménagé
pour la projection de films d'évangélisation) sont des moyens techniques avec lesquels bien des
paroisses ont vécu de belles expériences et par lesquels un grand nombre d'hommes et de femmes
ont découvert la foi en Jésus-Christ.
La « Mission sous tente » est un travail commun de nos trois Conférences Centrales. Elle voyage
du Cap Nord jusqu'à la Mer Noire, de France jusqu'en Estonie et est à la disposition de toutes nos
paroisses. Un groupe fidèle de donateurs, essentiellement de l'Église Évangélique Méthodiste
d'Allemagne finance cette œuvre.
Nous encourageons toutes nos communautés à utiliser la « Mission sous tente » et à faire appel à
son organisation pour le travail parmi les enfants, les jeunes et les adultes, pour des retraites, des
camps, des évangélisations...
De pouvoir, cette année encore, annoncer l'Évangile sans contrainte et en toute liberté est un
cadeau et un privilège. Il nous engage à mettre en œuvre tous les moyens et les possibilités que
Dieu nous accorde dans nos diverses situations, ainsi que les dons et les capacités de chacun
personnellement afin d'annoncer au plus grand nombre l'amour inconditionnel que Dieu a pour
nous et qu'il a manifesté en Jésus-Christ.
Nous vous souhaitons joie, force et courage pour dire ou pour agir justement et au bon moment.
Uni à vous par l'amour du Christ et dans la prière.

Marta BOLLETER (Suisse), Bedros ALTUNIAN (Bulgarie), Wilfried BOLAY (Allemagne), Frigyes HECKER (Hongrie),
Andrzej MALICKI (Pologne), Daniel NUSSBAUMER (Suisse).

Nouvelles internationales

L ' É G L I S E   É V A N G E L I Q U E  M É T H O D I S T E 

E N  R U S S I E 

Le Messager Chrétien se fait un plaisir de vous informer de la vie, de l'évolution et de la situation
de l'Église Évangélique Méthodiste (EEM) en Russie. Certes, les communications sont éparses,
car il nous manque une ligne directe d'informations. C'est en glanant dans « Unterwegs » et
d'autres hebdomadaires que nous avons trouvé ces informations, que nous nous permettrons de
vous transcrire.
Des rencontres avec des chrétiens russes (parlant français), membres de L'EEM, un contact avec
l'évêque R.MINOR lors d'un colloque européen nous ont sensibilisés à l'identité et à l'action de



notre dénomination en Russie. Le témoignage de Jésus-Christ dans l'EEM est en progression
constante; elle compte actuellement plus de 50 communautés, fondées depuis 1990,
Je transcris une évocation historique de l'EEM en Russie que le pasteur J.J. REIMERS a publié
dans « Unterwegs » l'hebdomadaire de l'EEM en Allemagne. Citons d'abord une communication
qui a paru le 11 mars 1931 dans « l'Apologète Chrétien », bulletin du méthodisme germanophone
aux États Unis :« L'Église Méthodiste de Leningrad vient d'être fermée. Les autorités soviétiques
ont décidé la dissolution de la communauté méthodiste, la confiscation des immeubles,
l'interdiction des cultes et de toute activité, l'expulsion de sœur Anna EKLUND, femme connue
mondialement pour son activité charitable. Les anciens de l'Église, les animateurs de l'école du
dimanche sont en prison. Les autorités justifient la confiscation et les emprisonnements du fait
des célébrations de Noël avec des enfants et en faveur de pauvres.»
En 1907, la société de mission de l'Église Méthodiste Épiscopale de New-York a envoyé à St
Petersbourg, la capitale de la Russie tsariste, le pasteur Georg Albert SIMONS, âgé de 33 ans.
Son père, Georg Heinrich SIMONS a été touché par un traité, reçu à Glasgow (Écosse) qui a été à
l'origine d'une foi vivante. Ainsi, en 1867 il est entré au séminaire méthodiste à Berea / Ohio et
par la suite, il s'est engagé comme missionnaire de la société des missions allemande, œuvrant
dans le port de New-York de 1889 à1896. Lorsque son fils, le pasteur Georg Albert SIMONS a
débuté dans son ministère dans la Néva (Région de St Petersbourg), la diaconesse sœur Anna
EKLUND a commencé ses activités en cette même contrée. Sœur Anna est née en 1867 en
Finlande; elle a reçu sa formation à la Maison des Diaconesses de Béthanie à Hambourg  Elle
s'est proposé de former des diaconesses à St Petersbourg. Pendant la première guerre mondiale,
elle est devenue « sœur Anna de Petrograd ». En août 1918, les troupes militaires des États-Unis
ont occupé Arhangel'sk et c'est alors que les autorités américaines ont rapatrié le pasteur Georg
Albert SIMONS. Sœur Anna EKLUND a endossé toute la responsabilité de l'Église. Elle s'est
occupée des biens, du logement pastoral et de la communauté. Elle a été concierge, elle s'est
occupée des ensevelissements, elle a soigné les malades., elle a été pasteur et animatrice de
l'École du Dimanche, elle a dirigé l'œuvre sociale en constante croissance. Dans les années  1920
à 30, elle a dirigé l'action sociale que l'Église Méthodiste Épiscopale des USA a mis en œuvre. La
première chapelle méthodiste du temps du tsarisme a été inaugurée en 1909 à Wirballen (le
Kirpatai Littonien). En 1911, l'Église Méthodiste, construite à Kowno / Schanze-Kaunas la
métropole de Littonie, a été dédicacée. A la fin de la guerre cette Église a été confisquée par
l'état, mais rendue après de nombreuses années ; elle a été rénovée et a retrouvé sa destination
première.
Le 07 août 1912 les méthodistes de Russie ont inauguré leur 3ème Église a Sigolovo, dans la
banlieue de St Petersbourg. La quatrième chapelle a été construite à Arenburg, sur l'île D'osel en
Estonie. La cinquième a été érigée à Handrov, à proximité de la capitale. L'inauguration de
l'Église de St Petersbourg a été fortement troublée par les affres de la première guerre mondiale.
Suite à une donation généreuse de la part de Mme Fanny NAST-GAMBLE, le pasteur Georg
Albert SIMONS a pu acquérir la propriété au Bolski Prospekt 33. L'autorisation d'ouvrir une «
maison de prière » a été accordée le 20 décembre 1914 ; six jours plus tard, le premier culte a été
célébré.
Seize ans après, le gouvernement athéiste de Moscou a mis un terme aux activités méthodistes en
URSS, fermant tous les lieux de culte. Après la conquête des pays baltiques par les troupes de
l'armée rouge, en 1944 / 45, l'activité ecclésiale et missionnaire de l'Église de l'Évangile,
(Evangelische Gemeinschaft) et de l'Église Méthodiste a dû cesser aussi dans ces contrées.
Seul le méthodisme en Estonie a survécu au « marteau et à la faucille ». Le pasteur Aleksander
KUMM qui a exercé son ministère pendant cette période éprouvante est décédé le 12 février



1989, peu avant le changement. A partir de 1990, l'activité de l'Église Évangélique Méthodiste a
repris, animée par l'évêque R. MINOR, après une oppression de 60 ans. Elle connaît une
croissance heureuse par la grâce du Christ Jésus.

Samuel LAUBER

Nouvelles des Églises

MONT-DE-MARSAN

Comme vous avez pu le lire dans le Messager Chrétien du mois de février, nous avions à cœur
d'organiser un repas communautaire « ouvert », c'est-à-dire, un repas où l'on accueillerait des
personnes de l'extérieur : des amis, des contacts, des personnes dans le besoin, bref, des gens qui
n'ont jamais mis les pieds dans notre Église.
Nous avions fixé comme premier « repas ouvert » le dimanche 13 février. Les uns et les autres
ont essayé d'inviter ; certains ont essuyé des refus polis. Finalement, à notre grande joie, cinq
personnes (trois adultes, deux enfants) ont répondu à l'invitation. Ces cinq personnes ont d'abord
participé au culte : elles ont pu entendre parler de la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ, dans un
langage clair et adapté, et le message a, semble-t-il, touché les cœurs. Dans une ambiance simple,
conviviale et décontractée, et avec une « poule au pot » digne d'un chef, nous avons profité du
repas pour faire meilleure connaissance. Ces personnes sont reparties avec le sentiment d'avoir
passé une très bonne journée ; les deux enfants désirent revenir à l'école du dimanche ; quant au
adultes, deux ont manifesté un désir sincère d'en savoir plus et de vouloir partager d'autres cultes
et l'une d'elles est repartie avec une Bible. Qu'en sera-t-il demain ? Nous ne le savons pas, mais le
contact a été établi ; à nous de le prolonger par la prière et par la visite.
Pour nous, Église de Mont-de-Marsan, cette « première » a été un succès ; avec l'aide du
Seigneur, nous avons atteint notre objectif : « partager l'Évangile en partageant un repas ». Nous
sommes encouragés à continuer. Merci, Seigneur !

René LAMEY

Agenda

Landersen :

 Séjour Pâques :
 du 20 au 24 avril 2000, avec Maurice DECKER, « La voie royale du pardon »

WE père et fils :
du 28 avril au 1er mai 2000, organisé par « Famille Je t’Aime »

WE célibataires :
du 13 au 14 mai 2000, avec Bernard GRAESSER
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EGLISES ADRESSE PASTEUR TEL CULTE

AGEN 1874 av. du Maréchal Leclerc Jean-Philippe WAECHTER 05.53.96.84.32 10 h
BISCHWILLER 42 rue Clemenceau Rose-May PRIVET 03.88.53.92.07 10 h
COLMAR 7 rue du l’Est Christian BURY 03.89.41.20.89 10 h
FLEURANCE 73 rue Jean Jaurès Robert GILLET 05.62.06.05.37 10 h
METZ 2 rue Charles Abel Henri BAUER 03.87.63.13.56 10 h
MONT DE MARSAN  252 av. du 34e R.I. René LAMEY 05.58.06.01.07 10 h
MULHOUSE  34 rue des Vergers Bernard LEHMANN 03.89.42.29.00 10 h
MUNSTER  24 rue du 9e Zouaves Claude GRUNENWALD 03.89.77.33.25 10 h
MUNTZENHEIM Rue Principale Willy FUNTSCH 03.89.71.63.72 10 h 15
PARIS 5e Église Khmère 24 rue Pierre Nicole Sengli TRY 01 60 35 13 62
STRASBOURG Sion Place Benjamin Zix Daniel FISCHBACH 03.88.35.45.66 10 h
STRASBOURG Emmanuel  7 rue Kageneck  Claire-Lise SCHMIDT 03.88.32.32.58 10 h
STRASBOURG Place Benjamin Zix Daniel KEO 03.88.29.11.10

Église Cambodgienne
GENEVE 54 Vieux Chemin d’Onex Daniel NUSSBAUMER 004122 879 87 12  9 h 45
GENEVE Communauté 54 Vieux Chemin d’Onex Roswitha EBNER 0041 22 784 39 26 11 h 30

Latino-américaine
LAUSANNE 7 place de la Riponne Paul BOMMELI 0041 21 312 82 90  10 h 25
NEUCHATEL 11 rue des Beaux-Arts Patrick STREIFF 0041 32 725 28 50  9 h 30
SAINT-IMIER 36 rue de la Fourchaux Jürg SCHORRO 0041 32 941 49 67  9 h 30

ŒUVRES ADRESSE DIRECTEUR / PASTEUR TEL CULTE

ASSOCIATION BETHESDA 1 rue du Gal Ducrot Daniel OSSWALD 03 88 56 70 00 10 h
67000 STRASBOURG

BETHESDA CONTADES 14 bd Gambetta 03 89 36 42 00
67000 STRASBOURG

FOYER CAROLINE 20a rue du Gal de Lattre 03 89 77 92 50 9 h
68140 MUNSTER

MAISON DE RETRAITE 21 rue d’Ensisheim 03 89 32 71 00
68100 MULHOUSE

CENTRE DE VACANCES LANDERSEN Harry ROOSEBOOM 03 89 77 60 69
68380 SONDERNACH Fax : 03 89 77 74 31
E-mail : Landersen5@aol.com
Site : http://www.chez.com/landersen

LIBRAIRIES ADRESSE TEL FAX

CERTITUDE 1 bis route de St Félix 30140 ANDUZE 04 66 61 88 60 04 66 6164 80
CERTITUDE 5 rue des Blés 68000 COLMAR 03 89 23 16 06 03 89 41 29 89
CERTITUDE 15 rue Lafayette 57000 METZ 03 87 63 41 38 03 87 55 26 22
CERTITUDE 22 rue Schlumberger 68100 MULHOUSE 03 89 32 17 34 03 89 42 22 85
CERTITUDE 3 rue de la République 68140 MUNSTER 03 89 77 16 05 03 89 77 24 35
CERTITUDE 10 rue de Verdun 67600 SELESTAT 03 88 92 18 88 03 88 82 93 92
ALTITUDE 9 bis rue de la République 30000 NIMES 04 66 21 08 76 04 66 21 22 99

SITE INTERNET ADRESSE

Jean-Philippe WAECHTER http://www.umc-europe.org/eemnews/

PAGE DES JEUNES ADRESSE TEL E-MAIL

ELTZER Thomas 2, rue de Buhl 68630 MITTELWIHR 06.62.61.69.91 eltzer@yahoo.fr
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Moi, chuchota Jérémy, j’ai gardé le souvenir de grand-mère

quand elle me préparait des beignets aux pommes. Elle faisait un

petit signe dessus, avec son doigt, en disant :« Ce sera meilleur

avec un peu d’amour en plus.» Quand elle oubliait, je lui disais

:« Mets - moi un peu d’amour dessus, c’est meilleur.»

Jacques SALOMÉ

Contes à guérir - Contes à grandir.

Rien ne vaut l’amour de la maman dans la confection du gâteau.

Christine FERBER


